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HRév. F. Charron

Le Sport et son utilité
cas spécifique, 

pas la peine qu’on se souvienne des 
paroles de sagesse : Nc jugez pis 
si vous ne voulez pas être juges ? 
Il est si facile de se taire, si diffi­
cile de réparer les conséquences 
d’une parole inconsidérée !'........

ne vaudrait-il, Québec à la tctc : là. Les témoins des évènements ont le décès à dix 
Ottawa,—La province de Québec laissé des documents vengeurs, et hors des 

a gagne encore cette année le tro- ce sont presque tous des témoins

mille par mois__ sans compter que, clans cet effort,
1 le sang, véhicule de la vie et de la 

chaleur, ' trouve
prisons :

Fondai.t ce temps lugubre, hy­
pocrite et muet, Carrier, qui sa va à, 
organisait commandait l'cxterminu-

un regain de 
circulation. Mais vous, M. Philopc- 
des, vous n’en portez pas je suppo­
se ? Vous en avez pour celai les 
pieds plus légers ; et c'est ce qui 
vous fait, avec une candeur — oh !

pliée Lord Grey accordé chaque républicains.
année à la province qui envoie à la Marceau, Kléber, Kellerman 11:.
parade, lors de l’inspection annuel-[ îîo bics d’autres généraux, réelle- tion verbalement et jamais 

le, le plus grand nombre de cadets ment patriotes se refusèrent, ré-, écrit, Carrier qui 
enrôlés, en proportion du nombre voilés à ces besognes d’inccdiaircs1 d’incendier

j et d’assassins. Pour les tourments J  accidents bien
des [de quartier par peur de l'épidémie, 

franchir son seuil,
s’offrirent représentants infâmes, se cachait et tremblait. Celui

Quelle place, dans la formation cès commun ? N'aura-t-il pas, pai­
lla la jeunesse doit être donnée au ailleurs, puisé au contact quotidien 
sport? On peut sans scrupule cm- de scs co-équipiers ce précieux et, 
ployer ce dernier terme puisqu'il hélas trop rarc chez nous, esprit de 
est passé dans la langue et que les coopération?
dictionnaires français'le définissent Ce n'est pas tout pour un atlilè- 
“ Pratique méthodique des exercices te d'être habile, endurant, rapide, 
physiques non seulement en vue d'avoir toutes les qualités qui 
du perfectionnement du corps hu- font le joueur brillant; s’il n’a 
main, mais encore de l’éducation de pas l’esprit de coopération, il pour- 
l'esprit (natation, escrime, équit i- ra bien individuellement, se distin- 
tion etc.)” gucr, faire des prouesses, mais son

En cela comme en toute autre équipe, parce que lc jeu d'ensemble 
chose c'est l’abus qu’il faut éviter, aura fait défaut, son équipe parce 
Et l'on ne saurait nier que certai- que les joueurs auront méconnu le 
lies universités américaines, plu- principe de l’entente, de l’effort 
sieurs maisons d ’éducation anglo- coopératif, son équipe connaîtra la 
canadiennes versent visiblement défaite. Force est donc au jeune 
dans l’exagération et donnent au athlète désireux d’être un vrai 
sport une importance injustifiable sportsman (encore un francisé!)

Mais, de ce que d’aucuns pou s- d’acquérir la bonne habitude de 
sent trop loin leur amour des jeux conjuguer ses efforts avec ceux de 
athlétiques, s’ensuit-il que ceux-ci ses partisans. • 
doivent être négligés et même con- Ne. finira-t-il pas par se con­
sidérés comme chose nuisible? vaincre de cette vérité: dans n’im- 

La définition précitée n’est n- porte quel domaine, économique 
près tout qu’une variante du vieux national ou religieux, tout aussi 
cliché: mens sana in corporc sa no. bien que dans les tournois athlétt- 

si aujourd’hui, comme dans ques, le travail individuel tout en 
l’antiquité il importe que l’esprit— étant nécessaire au triomphe de la 
si on le veut sain et vigoureux— cause commune ne saurait être ef- 
réside en un coups robuste et bien ficacc que s’il sait intelligemment 
développé, l’on devra admettre que et sans préoccupation des succès 
les exercices physiques contribuent personnels, soutenir 1 action collée- 
largement à donner au corps la vi- live? Et celle-ci à.son tour pourr.i- 
giieur, la santé. t-elle exercer l’influence escomptée

Ce n’est pas cependant à ce point si chacun de ceux qui la rendent 
de vue que nous voudrions au jour- possible n’a une dose suffisante de 
d’hui considérer les avantages du constance, d énergie ? Ce n’est pas 
s sort. Toujours, et au risque d’une l’effort d’un moment qui compte, 
répétition, nous insistons sur cette' La persévérance, qu’il s'agisse des 
condition indispensable de la mode-1 luttes amicales de l’athlétisme ou de 
ration. Cette condition étant obser- celles plus brutales du “struggle 
vée l’on ne risque rien en affirmant for life ", est et demeurera toujours 
que non seulement lc sport contri- l’un des secrets du succès. Or, ce:- 
lnie au perfectionnement du corps, 
mais encore à l’éducation de l'es- 
prit.

par
conseillait

église • 
amenés.

pâl­ies des
Petites nouvelles 

d’un peu partout
élèves fréquentant les écoles.

I.c pétrole français:
Paris,—Les compagnies pétro­

lières américaines qui font des af 
faircs à Paris ne s’inquiètent pas, 
parait-il, du projet envisagé par 
les gouvernements français, de 
prendre la haute main sur les im­

portations de pétrole brut ou raf­
finé.

a ’ changeait toute particulière — mettre les 
pieds dans le s ....o u i!1 dans les 
plats !

E c'esl encore un caprice de la 
mode dites-vous? Ce n'est pas mon 
avis ; la mode pourrait ne pas exis­
ter, et il ferait froid quand même, 
l'on aurait encore des vêtements 
qui protègent contre lc froid. Si 
l’on admet que c'est la mode (cet­
te fiction qui n’existe que dans 
l'esprit des gens) ce ne serait pas 
encore trop mal. Et puis, si elle 
tend à faire qu’on s'habille: c'est 
an mieux, \us.si, mon cher M. Phi-

de I Enfer rouge, cependant, 
tortionnaires, de véritables dénions ne laissait pas

quiMadame la présidente: 
Vienne, Autriche,—La 

femme à présider 
élue hier.

comme Carrier, ou généraux sans- faisait couler à 
culottes aussi lâches que Turrcau. autre, avait peur 

Ceux-ci se chargeaient des
et ceux-là des campagnes. Il faut le. il blêmissait à l’idée de 
parmi ces forcénés, cher, outre lesj rc saigner: 
noms de Carrier et Turrcau, les trop loin !

En fixant la quantité de pétro- noms particulièrement exécrés de 
le que chacune de ces compagnies Irancastrcl. lient/., Grillon, 1 luché, niant à l’ail moi té. 
pourra importer annuellement en Cordelier et Lequino.
France, le gouvernement se propo
se de se baser sur la moyenne d u cher de chair humaine. Cordelier

flots le sang des 
de perdre une 

villes goutte de son propre sang. Mala

première 
un sénat a été

se fai 
s la lancette allaitFrau Olga Rudel-Scynck a pris

son siège à la présidence de la 
Chambre Haute du gouvernement 
autrichien. Cette marque de digni­
té est considérée comme un fait

Comment, ce scélérat s’ingé- 
sans risques, an- 

(tonnante excuse d’avoirphqucr
1 luché se vantait d’être bon bon- etc un bon fonctionnaire deremarquable puisque l’Autriche n’a 

accordé leurs droits politiques aux 
femmes que depuis 10 ans.
Mgr Rouleau parti pour Rome : 

Québec,—.S. G. Mgr Rouleau 
qui sera fait cardinal au consistoi­
re du 19 décembre est parti pour 
Rome le 3.
Lc finances ontariennes:

Toronto,—. D'après le “Toronto 
Star”, le rapport financier annuel 
de la province d’Ontario pour l’an­
née se terminant le 31 octobre mon-

cynis­
me sincere, imitateur et non inven-

disait : Je suis devenu le plus cruel i leur 
des hommes; mais à la paix, je | bouc 
reprendrai ma sensibilité naturel­
le! Leqmno désignait du doigt scs 
prisonniers préférés, et livrait les

ne année quelconque, choisie par­
mi les cinq dernières années II s’en­

suit qu'il n’y a aucun danger pour 
ces compagnies de voir réduire 

l’importance de leurs affaires avec 
la France, et l’on croit en général 
que la consommation, dans lc pays, 
va aller en augmentant peu à peu. 
La guillotine mainte "c:

Paris,—La guillotine qui sert 
d'instrument d’exécution en Fran­
ce. continuera tout de même à 
fonctionner en dépit des tentati­
ves pour faire disparaître la peine 
de mort.

Un proejt de loi pourvoyant à 
l’abolition de la peine de mort a 
été défait au comité de législation 

civile et criminelle du parlement 
français par un vote de 8 à 7.

Coïncidence singulière, alors 
que la Chambre des députés et le 
comité discutaient sur’la peine de 
mort, le procureur de la Républi­
que demandait l’application de la 
peine de mort contre quatre mem­

bres d’une troupe de bandits, subis­
sant actuellement leur procès pour 
brigandage et meurtre.
Contre les casinos:

Genève,— Il se fait actuellement 
un mouvement intense à la fédé­
ration des églises protestantes de 

Suisse afin de faire supprimer le 
jeu dans les casinos européens, y 

compris celui de Monte-Carlo 
Les églises suédoises appuient les 
Suisses et veulent que le gouverne 
ment amène cette question devant 
la Société des Nations.

On s’attend à ce que la France 
et la Belgique s’opposent vigoureu­
sement à cette mesure parce que 
ces pays retirent des revenus con­
sidérables du jeu.

des noyades; d’avoir été le 
émissaire seul malchanceux 

parmi tant de
quoique aussi coupables que lui? 
Que lient/, ait été directeur de l’en- 

sous l’Empire, F rail- 
castel jardinier de Mme Bonapa'- 
tc, Turrcau décoré de la croix de

lopedes (cela veut dire: j’aime les 
ne comprends pas bienpieds). F’

massacreurs miipuii.-,. | ce que vient faire ici Voltaire. Lui, 
qu'il retourne à ses trahisons, vers 
le roi de l ’russe. Mais, passons.

Il est vrai que les pieds n’ont pas 
la parole, mais toute chose dans la 

son langage propre. Les 
pieds, eux, savent bien avertir celui 
qu’ils portent, lorsqu'ils se sentent 
affectés par la morsure du froid. 
Et de cette morsure, qu’est-ce qui 
nous préservera? Les pardessus, 
ma foi ! C’est pourquoi, le senti­
ment qui dit à la femme de chaus­
ser ses pardessus, vaut beaucoup de 
raisonnements! Si vous n’en êtes

autres aux assommeurs ; 
tolet

puis, pis- ' reg'slrenient 
au poing, il abattait ceux 

qui avait choisis. Ravi d’avoir 
trouvé un bourreau volontaire.
Lequino invitait à sa table cet hom-

nature
Louis N V il I,saint Louis 

quoi cet inconcevable défi à la jus­
tice lave-t-il Turrcau, lient/, F rati­

on même Carrier de tant 
Tin incurs indéniables ?

eu

Et me encore dégouttant de sang.. . .
Sourds aux pleurards» ces misé-j castel 

râbles se conformaient avec une 
joie sauvage aux ordres reçus. 

Destruction totale... C'est un

Le premier.mi­tre ra un surplus, 
nistre Ferguson, dit ce journal, esti­
me le revenu de la vente des li­
queurs à 32,000,000. Bien que l’on 

11’ait pas encore les détails de ce 
rapport, on croit savoir que la (pro­

vince est en position d’éteindre sa 
idette publique dans les quarante

ce jour, pourtant, une 
ces horreurs avait été

Jusqu a 
seule de

crime d’etre 
Royaliste

né cil V en d ée.... 
républicain,

arrêtée doit mourir...

niée : la tannerie de la peau des sup- 
tou'.e 1 pliciés, préconisé par St-Just.

Notre historien aborde cette 
question, et le doute ne nous est 
plus permis.

I.e 1 1 août 1793, la commission

ou
personne
On espère que, derrière les Colon-

ipas convaincu, M. l’hilopedcs, je 
suggère de déambuler quel­

que temps pieds nus sur le trottoir, 
/fl si vous aimez assez vos pieds... 
ou ceux des dames.. .  .pour vou­
loir les protéger, vous conseillerez 

pardessus.
Mais je comprends ; leurs cou­

leurs en plus ont le malheur de 
vous déplaire !
qu'elles soient ces chaussures, ni - 
g a m e s ,  polychromes ou incolores, 

a Angers, à| n’affecte en rien leur cnnforta-

vous
ans qui vont suivre.
L’Ouest s'industrialise :

Ottawa,—. Les relevés du bu­
reau fédéral de la statistique sonr 

de nature à contredire cette con­
ception des Provinces des Prairies 
comme des provinces exclusive­

ment agricole. En effet, le Mair - 
toba, la Saskatchewan et l'Alber­
ta ont des industries qui ont pro­
duit l’an dernier pour 24 millions 
de dollars. Il y a 2,153 usines em­
ployant 25,000 personnes avec des 
capitaux investis de 42 millions. 
Ces industries cependant vivent di­
rectement de produits agricoles, les 
moulins à farine ayant une produc­
tion de 48 millions, les metteurs de 
viande en conserve une production 
dc 32 millions et les fromageries 
et les beurreriez une production de 
23 millions.

ncs Infernales nul homme, nul ani­
mal ne trouvera plus subsistance 
sur la terre maudite !

Fortes de cette effroyable con­
signe, lancées sur les villages, les 
Colonnes Infernales travaillaient

extraordinairesdes moyens poin­
ta défense du pays publia un ran-
port où on lit :

La peau humaine est d'une cou
les

parfaitement et tout brûlé à mer-
En meutes furieuses, ivres ! à celle du chamois.

sistance et d’une bonté supérieures 
Celle des su-veille ! Et ! qu’importequalité, le jeune a-tc précieuse 

thlète obligé de s’astreindre jour 
nellemcnt à un entrainement sévè

de vin et de sang, les égorgent s j, ts 
passent dans les lieux dévasté;,

féminins est plus souple, ma s 
présenté moins de solidité. Et, 
après ce rapport,

on écorcha les morts, on 
tanna leur peaux, on en fit des

tuant ce qui agonise encore, even- 
trant les femmes enceintes et por- Metidon 
tant les enfants au bout des baïon­
nettes. On noie en chantant lc Ca

re. quelquefois pénible, a bonneCela est vrai surtout de ces jeux
athlétiques qui exigent la forma- chance de l’acquérir et, l’ayant 
lion d’équipes, le concours simulta- quise au profit du sport, la cotiser 
né et concerté de plusieurs joueurs ver a sans doute et la fera valoir a 
auxquels font face un nombre é 
gai d’athlètes non moins remplis 
d'entrain, pareillement stimulés par 
une juvénile ambition de gagner,

c : labilité cl leur vertu 
couleur n’y fait rien. Par contre, 
elle apporte un peu de variété dans 
un domaine commun, elle ajoute à 
la grâce. Et si, par hasard, “la 
brave Eve” comme vous dites, re-

ac- i

pantalons !
Est-il besoin, en conclusion, dc 

rappeler que. l'inutile martyre de 
l’in faction Français, innombrables et de tou­

rna ; on fusille en musique.
A cause des miasmes putrides 

exhalés par les morts, 
oblige à ouvrir partout des cime­
tières nouveaux. Les bières perma­
nentes y déversent 
cadavres en état de nudité et de 
misère affreuse.

Ne pouvant être pire, la 
reur, dans les villes, est généralc-

l’avantage des siens et de la société.
Oh! nous ne voulons pas dire 

que seul le sport suffira à faire 
naître chez ses adeptes les qualités 
plus haut énumérées ni que celles- 

puissent acquérir en da­

te opinion, dévora plusieurs arme s 
républicaines, coûta plus d'un nui­

sait s cesse desjjon (par jour à la nation et, loin

venait un moment sur la “machi­
ne ronde” elle dirait peut-être un 
peu tentée: “C'c n’est plus comme
dans notre temps” ; et comme ja­
dis, du Paradis terrestre elle parti­
rait à regret.

Mais avant dc nous quitter el­
le rencontrerait peut-être cet a- 
vetiglc dont vous nous parlez, e: 
pourrait nous expliquer sans doute, 
comment un aveugle fait pour re­
connaître “d’une skieuse ou m e  
caquet tense qui part en excursion.

Il est en outre regrettable dc 
vous voir supposer que, lorsque 
Mademoiselle se confie à Morphéc,

de briller.
Le jeune athlète de qui l’on exi­

ge chaque jour en dépit des égrati- 
gnures, des contusions, des ho- ment, comme ces 
rions, un effort généreux au pro- sent, la chose est aujourd’hui indis- 
fit de son équipe ne conservcrd-t- cutablc, le développement du corps 
il pas plus tard outre l’endurance, < et sont susceptibles de contribuer a 
acquise en jouant mais nécessaire l’avqusition de précieuses qualités 
à tous les âges de la vie, ne conscr- intellectuelles et morales, il y a. 
vcra-t-il pas la bonne habitude de croyons-nous, double avantage à 
l’effort individuelle en vue du suc- les encourager

ci ne se
hors des exercices physiques. Scule- 

derniers favori. -

d’anéantir la Vendée, la ressuscita
i de ses cendres, plus robuste, plus 

1er* | vivante, plus croyante que jamais !Le charbon importé :
Montréal,—.Les importations de 

charbon anthracite anglais pour la 
de 1927 s’élèvent à 683,140

C'est que, constate M. Emile Oa- 
s’obtient pasment féroce. A Nantes, il y a Car- bory, l'apaisement ne 

rier, et l’on trouve un Carrier 
dans le moindre bourg. Tous sont ]?n 
monstrueux. Le meurtre est par

par la force, si brutale qu’elle soit, 
broyant les corps, on n atteint

saison
C’est la plus grande quant: 

à Montréal.
tonnes.

té jamais importée 
Outre le charbon anthracite, il y 
a eu trois expéditions d’anthraci- 
te hollandais s’élevant à 8,701 ton­
nes et une consigantion dc charbon 
allemand de 4,818 tonnes.

La Vendée militante 
et souffrante

immatérielles, ellesles âmes : 
au-dessus des

pas
eux aggravé de tant de cynisme e t1 planent 
d’obscénité, que la guillotine de­
vient un trépas de luxe. L’exéctt-1 

D’après des documents jusqu’à- tour exige cinquante livres par tc-j 
lors inédits, M. Emile Gabory nous te. Au surplus, la guillotine est 1er.-1 
a donné et nous donnera encore de tc et son couperet s’ébrèchc vite.

charniers ! 
CHARLES FOLEY

L es pieds et...Le bénéfice du doute... les p la tsLes importations de charbon bi­
tumineux anglais pour la saison de 

1927 ont été de 6,341 tonnes, en 
de 1,862. en 1926. On

c’est pour reposer scs pieds.
Enfin, M. Philopedcs, vous di­

tes : Ce que femme veut Dieu lc 
veut. Alors, si les femmes veulent 
porter ces pardessus là, c’est donc 
que Dieu le veut ! Ceci, pour vous 
dire de ne pas vous poser eu me­
dium .

F,t voici. Mais dites donc, vous 
avez trouvé le sujet fécond vous? 
En effet, il l’était ; c’est pourquoi 
il était facile d’en sortir : ce que 
vous avez fait trois fois pour le 
moins. Cependant cela eut été rien

galitrn-
vous aviez su mieux tourner

I
beaux et poignants ouvrages sur D’autre part, la fusillade est non 
les soulèvements de l’ouest de moins dispendieuse car la poudre 
France. L'étude récemment parue : coûte cher. Comment faire pour 
La vcndéc militante ct souffrante, tuer davantage et à meilleur mar­
nons évoque souvent la lutte glu- ché? La noyade est encore le

puis le martyre effroyable moyen le plus prompt et le plus fe" et intitulé :
économique. Aussi multiplie-t-on pieds ? Bien peu
dc nuit — toujours dc nuit — pê­
che au corail, voyages au Château 
d’eau, bains sans-culottes, buve-
ries à la grande tasse, déportations 
verticales à l’îlc chavirée et baptê­
me patriotique. Ces brutes raflent le lui demander, 
dans leurs innombrables prisons, 
réservoirs dc la mort, les malheu­
reux détenus qui n’ont pas expiré 
du froid, de la soif, de la faim, de 
la gale ou le typhus. Les gabarre* 
à soupape, qui engloutissent des 
fournées dc 50,100,200 et 400 vic­
times ne suffisent plus. Alors lc« 
captifs sont conduits au bord du
fleuve, rangés, puis liés entre eux Ou peut-être avez-vous trop-----
Et on les pousse à l’eau à coups dc( chaud? Je ne conteste pas qu’ils 
gaffe ou de sabre. Il y tant dc ( soient un peu plus lourds que d'au- 
victimes qu’on ne peut les compter. ' très chaussures ; mais que ne ferait- 
La loirc devient un torrent révolu- on pas pour son bien-être? Les da- 
tionnaire. Les lan proies pullulent. | mes peuvent fort bien faire un pc- 
Commc noyer n’empêche pas de tit sacrifice pour avoir chaud aux 
guillotiner ct dc fusiller, les chient pieds. Leur démarche est peut-être 
errants, nourris, gavés de cadavres,J rendue un peu plus difficile; toute- 
propagent la peste. Laenne estime fois cela n’ôte rien à leur élégance,

Qui n’a pas été piqué à la lec­
ture dc cet article paru la semaine 
dernière, dans le “Progrès du Col- 

“La femme et ses 
nombreux sans

De toutes les prescriptions du moindre doute ! 
droit criminel anglais la plus sage, Mais, d un autre coté quand d

s’agit de “passer condamnation” 
sur la vie privée d’un homme, de 
porter des jugements susceptibles 
d'affecter l’honneur de toute une 
famille, y regarde-t-on de si près? 
S’arrcte-t-on à se demander s’il ne

comparaison 
a aussi importé 2„447 tonnes de 

de coke anglaise et 4,461 de cokepeut-être, la plus équitable en tout 
cas, est celle qui dit : tout accuse 
a droit au bénéfice du doute. Non

rteuse,
d’un peuple brave, fier et géné­
reux. résolu à défendre la liberté 
de sa foi et prêt à mourir pour 
son idéal.

allemand.
Les importations de charbon bi ­

tumineux américain ont établi un
doute, sont ceux qui ont, sans re­
gimber, avalé la pilule dc M. Phi- 
lopedcs. Quelle mouche l’a piqué, 
s'est on demandé ; que diable va-t-il 
faire dans cette galère? Il faudrait

seulement il est, jusqu’à preuve du 
contraire présumé innocent, mais si 
après instruction de la cause, il 
reste soit dans l’esprit des jurés, 
soit dans celui du juge, un doute 
“honnête” le bénéfice en doit être 
donné à l’incriminé.

record, soit 6^5,780 en conq>arai­
son dc 663,369 en 1925.

Excepté le charbon des Etats- 
Unis celui des autres pays s’est é-

On a im

Dès que les terroristes, affo­
lés de maintes défaites crurent a- 
voir terrasse leur ennemi, ils arra­
chèrent à la Convention le décret 
d’extermination qui autorisait d’i­
gnobles forfaits non seulement 
contre les survivants, mais contre 
les morts.

serait pas équitable de transporter 
dans l'appréciation de la conduite 
d’autrui, la grande règle de la loi 
criminelle anglaise et dans le cas où 
il est permis de s’ériger en juge du 
prochain-, copimcnccr par donner 
à ceux qu’on 
de juger, le bénéfice du doute? En 
d’autres termes, lorsque les faits 
et gestes de quelqu’un 
sant toujours qu’ils doivent inté- 

voisins—prêtent à deux

levé à 766.986 tonnes, 
porté 1,593,907 tonnes de charbon 
bitumineux de la Nouvelle-Ecosse. 

Le total de tonnes de charbon, dé­
chargées sur les quais de Montréal 
a été de 3,056,673

Nous ne nous expliquons donc 0u presque, si dans votre 
pas l’attitude dc ce particulier qui tins, 
défend aux dames, aux jeunes fillesVoilà,'certes, une règle fort sa­

ge ! Et rares sont sans doute les ju­
rés qui cherchent à s’y soustraire 
La voudrait-on abolir qu’on soulè­
verait d’unanimes protestations.

Et cependant dans l'ordinaire de 
la vie, que de jugmentsf sans pro 
cès! que de condamnations sans 
preuves i que de flétrissures sur Je 
simples apparences! On ne vou 
drait pour rien au monde, étant juré 
priver un prévenu du bénéfice'de la 
règle précitée, parce que, dit-on, t-
vec raison, il s’agit de la liberté, dc préjtation? dira-t-on. 
la vie d’un homme : là prudence 11 qu’en sait-on ? Apparemment, il 
justice exigent qu la condamna- n’y en a qu’une mais, les nppn- 
tion ne repose que sur des preuves|rences sbnt trompeuses! Et sj Par 
éclatantes et ne laissant place au hasard, elles ne trompent pas dans

votre essai de compliment aux da-
Nonne?dc porter ce genre dc pardessiu 

pour l’hiver. Parce qu’elles ne veu­
lent pas avoir froid aux pieds, pa> 
cc qu’elles chaussent ces conforta­
bles pardessus, est-ce que cela vous 
donne froid à vous M. Philopcdcs?

s’arroge la mission mes !
ST-ANACLET

—M. ct Mme Oscar Bégin, née 
Lavoie (Juliette), font part à leurs 
parents et amis de la naissance d’u­
ne fille baptisée en la cathédrale 
de Rimouski sous les noms !c 
Maric-Madcleine-Murielle.

Parrain ct marraine, M . et Mme 
François Lavoie, de St-Anadct, on­
cle et tante de l’enfant.

son souci d’impartialité,Dans
l’auteur a vainement cherche, auTcmplc antique:

Tirana,— La mission archéolo­
gique italienne en Albanie vient 
de mttre au jour, dans les environs 
de l’ancienne citadelle de Feneki 

muraille quatre fois plus lon-

:n suppr. -
détriment des opprimés, quelques 
circonstances atténuantes en fa­
veur des oppresseurs. L’hécatombe 
dépasse à tel point toute l’épouvan­
te connue des vengeances humai­
nes, qu’une immense, une infinie 
pitié pour tant d’innocentes victi- 

parait.» ici, la seule justice 
possible à l’historien.

Pour qui voudrait douter des 
horreurs .commises—avoue l’énii- 

• nent archiviste — les textes, sont

resser ses 
ou plusieurs interprétations, pour­
quoi ne pas adopter, diaritablcmeiv, 
la plus favorble à la conservation 
de sa .bonne réputation ?

une
£tue que celle de l’Acropole d’Athè­
nes.Et s’il n’y a lieu qu’à une inter- 

D’abord, On y a trouvé un petit temple 
qui date de 400 avant Jésus-Christ 
et une quantité d’objets de fer et 
même de témoins de l’âge de la 
pierre.

mes
A LIRE EN 2e PAGE 

Nous attirons l’attention de nos 
lecteurs sur l’annonce ïen 2e page), 
de M. Charles Garou.
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D E M A N D E Z
LE CALENDRIER

DE ST-JOSEPH

\TVCqM M esdam es e t M essieurs,
VICTORIA C'est le temps plus que jam ais de faire vos achats pour les m archandises d hiver. 

Nous en avons en magasin un très bel assortim ent que nous desirons ecouler 
d’ici la fin de l’année. A cette occasion, des réductions très im portantes ont été 
faites afin de vous intéresser a venir a notre magasin.

Le Roi d es  C alendriers à/

l ^ . L h o i X r :

0 # # -

Demandez le calendrier St-Joscph, le 
Roi des Calendriers. Il est cette année 
plus beau que jamais. L’image en cou­
leurs représente la Présentation de Jé­
sus au Temple; elle est magnifique 
Les pages fourmillent de renseignements 
précieux et de pieuses pensées. C’est 
vraiment le plus beau, le plus complet, 
le Roi des Calendriers.

P rix  50c. poste payée.

Couvent St-Joseph,
96, Chemin Sic Foy, Québec.

Veuillez trouver ci-inclus SUcts et 
m ’envoyer le Calendrier St-Joscph, À 
Roi des Calendriers.

N om ................................................. ............

S i:*Vv
JL■.m

IMPORTATION DIRECTE 
PLANTATIONS *J

V 7
t A P O R T *  M A R T IN  U M I T M  ^::

u.

Pour vous dnnner une faible idée de l’importance de ces réductions, nous vous
les prix de quelques lignés seulem ent

MARCHANDISES POUR DAMES 
Très beau choix de m anteaux  
pour dames, réduits à 

$14.00

g POUR 
i  FORTIFIER 
3 APRÈS LA 
1 M A LA D IE

» donnonsi
t.x" : 1 telles flanelles à robes, barrées, 

toute la ine . P rix  régu lier $1.70R éductions de 2 0 %
Paletots p o u r  hommes, en ra ti­

ne b leu-m arine, p rix  réguliers, 
$28.00, $80.00 et $35.00

0Rk lil:

lian ts  en la ine  pour dam es et fil­
lettes.

Ccd, c’était le rêve.. Le rêve q*.i- 
l'un fait en montant le premit 
versant de la vie, les yeux sur set 
perspectives riantes et parfumées 

| comme le printemps.... Oui, mais 
quand un parvient en haut!....

quand on veut saisir cette chimère, 
! si brillante jadis dans le lointain, 
sous le joyeux soleil de l’imagina­
tion !... quand on est sur le point 
Je  prononcer une de ces paroles qui 
engagent pour toujours !... E t, dis­
traitem ent, elle faisait tom ber les 

petites elïilochures blanches de sa 
robe, image des rêves qui ne ré­
sistent pas au contact brutal de la 
réalité des choses.

E t pendant qu'une dernière fois 
elle met tout en ordre pour ne rien 

ublier le lendemain, il lui semble 
que chaque objet lui parle dans sa 
i otite chambre de pauvre ouvrière.. 
One tous ces mille petits bibelots 
o fferts  à l'occasion d'une date heu­
reuse. prennent une voix, une voix 
très douce, très désolée aussi, pro­
testant contre son départ ; et la 

robe blanche, avec ses tons durs, 
froufrous prétentieux, parai* 

une ennemie, une intrigante, venue 
là pour rom pre une harmonie et 
détru ire  un bonheur !

De son côté la vieille m ère s’at- 
scs froufrous prétentieux, parait 
tarde à la cuisine, ressentant jus­
qu’au fond de l’âme chaque pul- 
che de l'heure fatale, l’heure rc- 

., ' T  * '  '  1 '"  doutée des mères où elles sc peu-
" J T "  h ""  client anxieusement vers l’avenir

du lendcinaui ^  ^ v ii ic r  les espérances ou les 
D u lu id em am ?. E l le c o ro u v e a le  E stasses  qu'il apporte.

A travercs la mince cloison, les 
deux femmes s’écoutent mutuelle­
ment, faisant effo rt pour éviter le 
trop plein du coeur de se répandre 
en larmes brûlantes, qui auraient 
pourtant soulage.

Un pas se fait entendre dans 
l’escalier, et la m ère et la fille sc 

rencontrent dans l’antichambre, 
tant l 'o re ille .. .  Est-ce le sien ? On 
doute quelques seco n d es... E t 
puis, on respire, ce n ’est pas encore 
lui!

Esquisse..en noir.<•. M anteaux velours, $3000 et $38.00 
pour

r-ré.;■ Mêmes réductions su r toutes les 
m archandises d’hiver. Il y en a 
pour vous tous.

V
Paletots pour jeunes gens, 28 à 36 
H abits tweed coulturs, p o u r hom­

mes et jeunes gens.

CROISIERE I N
Par P IE R R E  L ’E R M IT E $24.95

^ M é d i t e r r a n é e '— i
ET PELERINAGE EN / Un seul manteau, point d’épin­

gles, avec fourrure écureuil, 
pour

Il est 5 heures du soir, et comme j 
en octobre la nuit vient vite, la 

vieille mère prépare dès à présen' 
la lampe de pétrole qui éclairera la 
soirée.

A genoux devant la fenêtre, el­
le sc hâte avec des mains trem­
blantes, car le crépuscule commen­

ce àt omber comme un voile de tris­
te-sc sur la nature entière.

TERRE SAINTE v SPECIAL
P re la rt incrusté, 2 vgs large. La 

verge carrée , pour 
$1.35

SPECIALSPECIAL
Sotu Id présidence J ci

I
pour hom-Chupeaux feu tre  

mes.
$25.00SS. G. Mgr PRUD’HOMMi.

évéque Hc Prince re t
Robes soie, crêpe pla t et crêpe 

de chine. V aleur $13.00 à $15. 
pour

-#■ T
DÉPART LE 8 LÈVRE Linoléum , 2 vgs. La verge carrée  

55c., 79c. et 9 2 ^ c .
:  p Spécial: C hapeaux en peluche. 

P rix  régulier, $5.50 pour
$4.39

r
P o u r  rpn$ri|incm rn1>  • î a !

»'adresser aux o rg a n is i t . . : 4.$9.39
R em arquez le bien, ces réduc­

tions sont véritables, et pou r ainsi 
d ire ne rep résen ten t que les p ro­
fits ([lie nous devions re tire r  de la 
vente de ces m archandises- Tous 
les prix  sont m arques en chiffres 
o rd inaires su r chaque effet, et cha­
que acheteur pourra  sc convaincre 
lui-m êm e de la réduction.

LES VOYAGES H-

i95, rue St Jacques. 
MONTREAL

I I.
R éductions de 2 0 %

su r les m archandises su ivan­
tes p o u r dames.

C'csl bien là le soir d’automne, 
avec -es tonalités douces et grise-, 
pleines de l'immense mélancobe 
de- choses. Sur la fenêtre entr'ou-

C h a tis su re s  p o u r  h o m m es , p o u r  
to u s  les  g o û ts  e t d a n s  to u te s  les 

p o in tu re s .

v
.1

AGENTS DEMANDES ' I

vi rtc. les pauvres petites plantes, 
amies des ménages parisiens, gre­
lottent frileusement dans l ’atinos- 

hunible et le courant d ’air

Sous-vêtem ents pour hommes. 
P rix  régulier. $1.50 pour

$1.15

Voulez-vous faire de $-10.00 à $75.00 
par semaine tout en établissant votre 
propre commerce ? Assurez-vous la 
grande Ligne Matkins pour détailler : 
dans votre localité ou comté. Plus de l 'bote 
175 produits en demande dans toutes d, ]a 
les familles. Détails fournis sans aucu- j 
ne obligation.
THE J. R. WATKINS COMPANY.' cheminées,

DEPT. 9 '

Etoffes à m anteaux, velours ca­
nad ien , velours anglais et 
broadcloth.

rue.
Xu loin, à travers une forêt de 

on aperçoit quelques 
rabougris; leurs dernières Ces avantages ne sont offerts que pour argent comptant.

Venez tous en piofiter. N ’attendez pas au dernier moment. Les plus belles 
m archandises sont sencées s'écouler les premières.

arbres379 Craig Ouest,
Montréal.

sesivtiillt -, jaunies sous le vent déjà 
fri nd. sc débattent au bout de 

rameaux dénudes, comme 
des malades qui ne veulent pas 

mourir, et de gros nuages roulent 
là-haut, dans le ciel, m ettant sur 
toutes choses une teinte uniform e 
et désolée.

longs
G R A T I S !

J E U N E S  G E N S  ! 
J E U N E S  F I L L E S  !

V v m lv z  p o u r  n o u s  c a r i e s  
<lc N o ë l  e t  j o u r  «le l ' a n  vt 
g a g n e z  c e  c o l l i e r  p v s  e n  
p e r l e s .  A u s s i  a u t r e s  p r i ­
m e s .  ! l e t n u n d e z  e n t a  lo g u e .  
T o u t  le  m o n d e  a c h e t é  d e  

c e s  c a r t e s .  X  e n v o y e z  p a s  d ' a r g e n t ,  s e u ­
l e m e n t  v o t r e  n o m  e t  a d r e s s e .  K e r iv i  z île 
s u i t e  B E A U C E  S P E C I A L T Y  C O . ,
11KAUCK .FO N C T IO N , O U 12.

Charles Garon, Rimouski.Marchand

—Parle plus b a s . . .  Cette fois, i 
c'est lui ! interrom pit la jeune fil- jGarder de la bière — Ta pièce de mariage?

— Il l’apportera ce soir.
—E t ta confession, a-t-elle bien 

marché ?

prononcer, ce nom. un sentiment 
complexe fait de beaucoup de 
crainte et d’un peu, oh! très pc i 
d ’espoir.

Il semble que c’est le propre de 
certaines heures d ’avoir de ces ré 
vêlai ions subites, de ces désencha.i- 

i ivmenis imprévus, où tout un 
bonheur, apparu jadis infini, tient 

ms votre main, comme quel­
que chose de mesquin, de dépoéti­

sé. !.. chute de l’idcal dans la réa­

le.
à domicile pour En effet, le bruit d ’un  pas, un 

peu hésitant, montait dans la ca­
ge de l’escalier. 11 s’arrêta  sur lt 
palier, puis il y eut un s ilen ce ... 

Quelques tâtonnements pour trou­
ver le cordon, et, finalement, un 
coup de sonnette qui les fit tre s ­
saillir toutes deux, comme s ’il n’a • 
vait pas été attendu.
— Bonsoir! fit dans l’obscurité

Prochains Festivals du Pacifique Canadien- -O h !  très bien, jam ais je  n'ai 
autant senti la douceur de la reli­
gion qu’au jourd’hui... E t dire que 
lui, il me l’a avoué seulement “hier 
soir", se fait une montagne de cet­
te confession, comme de tout le res­
te, d ’ailleurs, pour peu que cela 
touche à la religion.

— Mon Dieu ! oui, répond la mè­
re, ils sont ainsi m aintenant! E t 1 une voix qui s ’efforçait d ’être sym- 
pourtant, c ’est si naturel de liqui- j patbique, mais il fait noir comme 

dur tout son passé, d ’en demander dans un four, chez vous I 
pardon à Dieu et de lui dire: “ V oi-| —Une seconde de patience répou- 
ci un avenir nouveau qui s’ouvre ! dit-elle en ferm ant la porte, et l’on 
devant moi; que sera-t-il?... Je l'i- vous apporte de la lumière! 
gnore, seulement, Seigneur, bénis- Quand elle revint, la lueur de la 
sc/.-le !" lampe éclaira crûm ent une tête

la famille, est 
absolument légah

<
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# #Pi vous l'aetu-li-z des Epicî- : 

Autorisés, en tout 
Province de Québec

a sy:m . ,  -endroit de !
m #;V

> <■
wmmî.o plus simple est encor» 

doptcr la R O SW E1.I/ •
l’a ; lité ! — -ma #

- alJm.a  moi Que de fois, jeune apprentie, la 
té-te . r.lemment penchée sur les r e ­

mariée, qu’elle faisait al- e - 
pour »!’autres, pendant que le 

tin glissait entre ses doigts dis 
Irait -, clic a ébauché à grands 
traits le rêve qu’elle voulait vivrai 

C- serait .un ouvrier comme elle, 
religieux comme clic, sérieux et 
doua. I.c dimanche, ils iraient à 
la V-'sse ensemble. Déjà elle jou is­
sait lu plaisir de passer à son brag  
tout ■ heureuse, toute fi ère, au nr 

ses anciennes cam arade-.

» V-fpB
SphB i è r e  d u  (  ’a n a d aeut» (pli vous

est livrée à domicile, pour vol ri
personnel, par tous ces Epi- ! lies 

eiers Autorisé

É l l
m m â

g à #■m—‘M ais arrange-toi un peu, ma 
pauvre enfant, tu as l’air toute dé­
faite !

i?fSEi'isI

uy
- *mk

* m-X-ÿ:i ,X
il est tout à fa it conforme aux 

lois et règlem ents du C onvenu 
m eut d éc rire  aux Epiciers ci- 
dessous m entionnés pour leur de­
m ander des formules de commande 
spéciales sur lesquelles vous spé­
cifiez la qualité voulue, q u ’ils 
vous expédient avec diligence p.-r 
Express ou F ret 
désuez.
Ecrivez à l ’un île ces Epiciers:

E P IC IE R S  A U T O R ISE S: A.lj. 
D rouin, 3G1 rue S t-Paul; I.s. M ei- 
« ter & Cie,
] ’. !.. Turgcon, E nrg., lf> èdarelc' 
F in lay ; Ers. B o u n d , Enrg.. 
rue S t-Paul ; .1. P. Guy, Enrg. 
1.12 rue S t-P au l; J . A. Beaud 4 
20 M arché C ham plain; ,1. R. < t  i 
neau, 37 Sous le Fort ; J  os. 
langer, 3(33 rue S t-Paul.

La jeune fille ne répond pas. A- 
M r s  s a  m è r e  lui prend câlincment 
les mains dans une des siennes 
■< mime elle faisait quand elle était 

t o u t e  p e t i t e  fille, avec scs doigts 
en g u i s e  de peigne, elle lui relève 
les c h e v e u x ,  les forçant à bouffer 
u n  p e u  s u r  le front.

Là, comme ça, Geneviève, tu 
s gentille, comme un ange !

Pour la remercier, Geneviève 
l ' e m b r a s s e  longuement, c l  puis, 
s a n s  transition, pour éviter une 
s c è n e  qui lui au rait rougi les yeux, 

“ c h e z  j l a  m è r e  affecte une grande préoc­
cupation matérielle.

«as*»

m ## «—E h bien ! si tu le crois cap,i- d'employé quelconque, correctement
. | mis, un bouquet sur le bras. Seule- 

— Cependant, il a fait sa pre- ment, les regards paraissaient
trop brillants et le teint du visage 

—Oh ! il y a si longtemps ! E t trop monté en couelur. 
moi qui avait tant rêvé un homme —Dites donc, m urm ura-t-il tout
avec lequel je pourrais tout met- bas à la mère, je  n ’ai pas les yeux 
Ire en commun, surtout ce que j ’ai trop rouges, au moins ? Eigurez- 
dg plus cher, mes convictions rc't- vous que cela m ’impressionnait tci- 
gicuses $ Seulement, voilà, c’était lenient d’aller me confesser, que

j'a i pris quelques petits verres.... 
juste ce qu'il fallait... pour me don­
ner du ton!....

#9 # »  . ** 3hic d’une prière pareille ! G*
#\

,aXS‘<]comme Y O l l s $mi ère Communion ! S

delieu
E n te  l u i  e t  c e u x  q u i  r i e n t  d e s  

s a i n t e s  c h o s e s ,  il v  a u r a i t  u n  f o s s é .

\  rj:
■

i A VSt-1117 s,n u ­ ll.:
«y . . .y: ;>.ïiun abime creusé par la foi, par 

une <!i .ti notion naturelle, par l’a ­
m our de tout ce qui est grand 
saint 't put" ! E t son petit 
soi", combien gracieusement on 
1 a rrangerait ! D ’avance, elle voyait 
les petites délicatesses, les petites 
prévenances qu’elle y" embusquerait, 
afin qv.e le cadre fut assez beau 
pour retenir le bonheur !

1 E. ÿ
tut reve. . .

— A part ç a -----
—Evidemment, ajouta Geneviè­

ve, avec un douloureux sourire 
c’est comme dans la chanson du 
“Petit F rère :

M ais à part cela 
Il a tout pour p la i r e . .

Un silence s’établit alors ; la 
nuit s’épaississait au tour d ’elles, 
une nuit sans étoiles pleine de la 
tristesse des choses.

—(Mais enfin, tu  l’aim es? dit la 
mère brusquement.

E t comme la jeune fille tardait 
à répondre, le front penché su r la 
vitre froide, la m ère continue la 
conversation toute seule:

— Après tout.il ne fallait pas y 
m ettre de l’exagération ; peu 
d’hommes pratiquent au  moment de 
leur m ariage ; c’est l’âge des pas­
sions, de l’orgueil, de la vie exubé 
ran te. La principale chose, c’est 
qu’ils soient “susceptibles de p ra ti­
quer”. E t quel beau rôle pour une 
femme de régénérer son m ari, de 
ramasser ces quelques brindilles de 
foi qui restent encore, de les vivi­
fier au contact de son am our, et 
de ressusciter dans l’homme le 

chrétien m ort dans l’adolescent

,
y:

wRé % » :•

Et, dans sa petite chambre plei­
ne d’ombre où elle s'était réfugiée, 
Geneviève, couchée à demi sur son 

lit, la figure dans les mains, se 
parlait à elle-même, se raisonnant 
au milieu de ses larm es. . .

— Ne pleure pas. . .c a r , toi aussi, 
tu aurais les yeux rouges... E t tu  as 
le temps.... plus tra d l

—Alors, tout est prêt ? 
-Tout !

m
LA B R A SSER  Mi BOSW ELL
La plus ancienne brasserie du 

C anada.
Fondée en IGGS.

- -Tes gants, ton bouquet, ton 
voile ?

— T out!

> ■

@

f u r e n t  t r t a  a p p la u d is  a u  d e rn ie r  f e s t l r a l  d e  Q u éb ec .

Festival do la Chanson Cana­
dienne, il Québec, e t celui do la 

Musique Ecossaise, il Banff, on t été 
accueillis avec une telle faveur par 
le publie, au cours do l’été dernier, 
quo le Pacifique Canadien a  décidé 
do les répéter tous les doux l’an pro­
chain e t probablement d ’on faire dos 
événements annuels dans ces centres 
do tourisme si populaires au Canada. 
Bo r  estival do Québec surtou t, qui 
aura lieu il la fin do mai prochain, 
promet do remporter, du fa it du 
concours do musique institué par le 
1 aciliquo Canadien, un succès qui 
dépassera do beaucoup celui do cotte 
année. Déjà des compositeurs, non 
seulement du Canada e t des E ta ts-  
Ums, mais aussi de plusieurs pays 
d Europe, ont fait p a rt do leur in ten­
tion do participer, à ce concours 
intéressant.

M ais les offerts du Pacifique-Cana­
dien, pour l’encouragement do la 
musique e t du chant, no so lim iteront 
pas, 1 an prochain, aux doux festivals 
de Québec e t  do Banff. La Com pa­
gnie annonce m aintenant quo doux 
autres festivals seront encore orga­
nisés en 1928; l’un au ra  lieu à  W imti- 
P°& juin, et sera spécialement

affecté à la musique ot aux métiers 
des pays du nord do l’Europe, dont 
les nationaux sont venus en grand 
nombre s’établir dans les provinces 
prairies. L’autre se tiendra à  Van­
couver, au début do l’autômn'e et 
portera sur les chants .do marins. 
Il est mémo possible quo d’autres 
festivals soient encore organisés en 
d’autres endroits.

Lo Pacifique Canadien s’est assuré, 
pour la direction ot l’organisation de 
ces festivals, les services do M. 
Harold Eustace Key, directeur du 
Choeur Mendelssohn, à Montréal ot 
organiste à l’Eglise Emmanuel. M. 
Key aura aussi la haute main sur les 
nombreux orchestres employés dans 
les hôtels do la Compagnes.

M. Eustace Key s’est - créé one 
enviable réputation au Canada, comme 
directeur do choeur, compositeur, 
conférencier ot organiste. B vint 
d’Angleterre au Canada en 1904 et 
servit dans l’armôo canadienne durant 
la guerre. Il fu t blessé à  Droucourt, 
alors qu’il était attaché an 47 àme 
bataillon, do la Colomble-Britanniqueb 
Il est organiste & l’Eglise Emmanuel, 
& Montréal, depuis 1920. D fond» 
lo Choeur Mandai«nhq en 1988.

S i
•ISE'

4 ■& P ierre  l’E rm iteA:îmïm4.1 Ci
mI c T

SE R V A N T E  D E M A N D E E'V
A m i SSâj Itmmf i i i r i s

S’adresser à Mme G.-L. T ru ­
deau, rue St-Germain,N TrTâTSfT 41 «

1 R Rimouski.
U J. N. O. no. 36;.r,v

U I / î• v
38 A V E N D R Eb

T W•V ys Dans la rue S t-P ierre  bonne 
résidence, contenant 6 pièces, 
avec grand terrain, maison con­
fortable et à proximité de tout, 
appartenant à M. Georges Parent. 
S ’adresser à

%: i:Ae U»! /
A ma

;

ym fiU T
4

im iv G lïli Mme Jos. Pineault 
Vis-à-vis le bureau de la Cie de 
Téléphone National,, Rimoueld.

n
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PACIFIQUE C A N A D IE N

Si vous

LünadkmSançais;
eVoid W  biscuits

ê te s  in d é c is  o ù  a l ­
ler p o u r  v o tre  p r o c h a i n ‘v o y a ­
ge. écrivez  o u  v en e z  m ous v o ir. 
Tous les r e n s e ig n e m e n ts  p o s ­
sibles vous s e ro n t  d o n n é s  avec 
plaisir, e t n o u s  p r é p a re ro n s  d i­
vers i t in é ra ire s  s i d é s iré .

B u reau x  d es  b i l le ts  d u  P A C I­
FIQUE C A N A D IE N  à  Q uébec, 
30 rue S t-J e a n , té l. 2-1840 et 
Gare d u  P a la is , té l. 2-0663.

Charles-tA. L a n g e v in , l ’A ­
gent G én éra l S e rv ice  d e s  V o y a ­
geurs, r e p ré s e n ta n t  to u te s  les 
lignes d e  n a v ig a tio n  o c é a n iq u e , 
Gare d u  P a la is ,  Q u é b ec  o u  à 
H.-G. A m io t, A g en t de  D is tr ic t. 
T ra fic -V o y ag eu r,s  G a re W in d . 

M o n tréa l.

RACHAT DES
OBLIGATIONS 7% Emission 1921

CARTES D'AFFAIRES
de la

Cie P.-T. LEGARE Ltée Dentistes Avocats
R. E. ASSELIN, LL —

-  AVOCAT -
KUK Ut LA STATION . . KIMOtSKI

Nous rachetons la balance do nos obligation», T %,
1021, comme suit i * ^

a i 0 3 ^ t ei 0 ^ li8BtlOnS 7% <oh4&nt lo* l e r  A vril ISM,

a U  ,1>®î.r  1°» Obligations 7% échéant le 1er Avril ISM 
plus 1 in térêt accru à la date de présentation ; le tout 
suivant 1 acte de fiducie passé devant M tre CL-B. 
chorcau, N.P., en date du 29 avn l 102L

Coe OBLIGATIONS devront être présentées à l*cn de» b s n t a  
suivants :

E C H E R C H E Z  ces biscuits de qualité  
incontestable, faits dans ce tte  province 
spécialem ent pour vous.

Fondée en 1867 p a r des Canadiens-français, 
toujours adm inistrée par des C anadiens-fran­
çais, cette  M aison a dû son succès à l ’encou­

ragem ent constan t des 
Canadiens-français. Le 

{ nom de “ V iau” évoque 
S au jourd’hui Vidée d ’ex- 
1 cellence en m atière de 
% biscuits et bonbons.

D e n tis te  à M on t-Jo li.
j Dr J. A. Turcot te ,  LC.D.D.C.O
; S p é c ia li té :  D e n tie r  e t e x tra c ­

tion  sa n s  d o u le u r . SASSLVTLLü & GARUNTW
A tte n tio n : A b sen t to u s les v e n ­

d re d is  c a r  je  su is  à m o n  b u ­
re au  d ’A im jui.

A V O C A T S
Kl». Snesevlllr, I. c.K.
Alpli. Unrou, 11.A.

Il U R. R AU :
I
IThe Royal Trust Go. lîu ilice G agnon, 

au s ml, Oie tic Pouvoir.
Il m ean  il MuUmc.tous le» «aincUi»,

porte voisine,Banque de Montréal
111, ruo S t-P ione, Québec68, rue St-Pierre, Québec m $

Dr J. A. PINAULT, L.D.S.OU AUX SOUSSIGNES C >C »

m
C liiru rg ie ii-O en tls li 

Professeur :1 1" Université de Moulreui 
S a t i s f a c t i o n  G a r a n t i  u 
i 6o J"S tc -C u ilic rin c  I s i ,  

e ll .l .n s s , 2 7 0 V

KPIfLl$XRÊ A. P. Garou, C. l t .  .
J ,  B. Desjardins, L .L .B .sur, Kl

V., ÜARON & DüSJARDINS
AVOCATS

R E N A R D S A R G E N T E S MU,N I Kl.,u .
273, RUE ST-PAUL, QUEBEC.

Edifice Gilbert Rue de U G tic .DR A. DUBE, L. C. U

Chirurgien-dentiste

to u jo u r s  lesA ch e tez KJM OUSKI

B is c u i t sA V E N D R EM E D IC A T IO N  ' Bureau iX Causa pscul tous les samedis

.

Avenue ae l'Evêché _ RimouskcUn radio “A tw ater-K ent" 7 COTE & JESSOPL E  T O N IQ U E  

H E M O G E N O L  FA G U E T !haut-parleur. Presquelampes,
neuf. Aussi une sleigh pour livra:

VJ ’ai constamment en mains des 
renards noirs argentés enregistrés.

Une visite à m on ranch est solli­
citée. Satisfaction garantie.

Ecrivez à
La Ferme de Renards Argentés, 

de ôte-A nne.
C.-E. B O U C H A R D , prop. 1 

ôte-Anne de la Pocatiere.

E.-Auguste Côté, Docteur en Droit. 
Jam es.-J. Jcssop, LL. 11. 
Edifice Banque Provinciale. 

Bureau à Amqui tous les vendredis.

Heures de bureau 
9 heures a. m. à 9 heures p. m.9

G. Hellcur.son.
4 fs. nos. 34, 35, 36-37.

*■«Pour les anémies, faiblesses, é- 
puisement nerveux, lc£ menaces %e 
tuberculose, suites de maternité, 
de maladies aigues, croissances 
tardives, convalescences.

m lu..m SwSGw m i>. '1.. (B S

LA CORPORATION DES BISCUITS V1AU, LIM ITEE
J  G U E T T E

& C o m p tab le s
‘«iraull Caigraln, L . l . Anicdtc varoD, l L.4A IO N T R C A L CASÜHAIN & CARONjjom  cette. H E N R I A M A R T IN  1. C. S

S u cce sseu r de C am ille  R ust 
C o m p ta b le -V é rif ic a teu r 

A u d itio n s  m u n c ip a ie s , sco 
la ire s  e t c o n u n e rc ia lc s . O rga 
n isa lio n  de sy stèm es de co m p  
la b lité  a p p ro p r ié s  à tous g e n ­
res  d 'a f fa ire s . O rg a n isa tio n  de 
co m p a g n ie s  à fond  so c ia l.

L iq u id a tio n  de fa illite» . Au» 
si co lle c tio n  de co m p tes . 
R im o u sk i, Qué. 
bureau : Edifice L.-P. Martin. 
Unite P o sta le  181.

... i ï s æ s w s sM x m B F n ^ ^!* AVIIIA1.S IMKKISTI.KS . 
don. An*. TESSIER. C  k.

Conseil.
Ilnreuu :

Edifice Banque Canadienne Nationale 
KIMUUSKI, I'. q.

Parm i les divers cléments qu ’u­
tilisent ks produits reconstituants, 
deux sont essentiels et d ’efficaci­
té indiscutée et reconnue par les 
médecins, ce sont le phosphore et 
l'arsenic. L ’arsenic agit surtout 
comme rénovateur du tissu sangui i 
(I-Icmogenol signifie “ qui produit 
du saug’J  ; l’au tre  clé icnt le pho>- 
iphore s’adresse plus spécialement ' 
au tissu nerveux, et l’autre agis- ! 
saut sur la nutrition générale. 11 j 
semble donc que le maximum d’ef­
fet puisse être demandé à une as­
sociation de ces deux éléments, qui 
sont à la base de ce fam eux toni­
que appelé 
PA Q U E T ",

F. Thibeault & OieI t* 5U n g u en t  
1' okimo

h S MARCHANDS-TAILLEURS
J ’ai en  m a g a s in  de m ag n ifiq u es  tw eed s  à la  verge 

et h a rd e s  fa ite s  p o u r  g a rço n s  et hom m es.
Je  su is  ag e n t p o u r  la  “ C ro w n  T a i lo r in g  C o” ., et 

su is en  m esu re  de vous d o n n e r  sa tis fa c tio n .

A L P H O N S E  C H A S S E
Avocats

Bureau : Edifice L. P. M artin 
Rue de la Station

Infaillible 
tre Eczéma, de 
mangeaison, gra 
Italie, dartres, 
crevasses, bou­
tons dans la 
■figure, brûlu­
res et toutes 
sortes de bo­
bos. •

I.cs Esquimaux et les sauvages 
trouvent dans la nature le moyen 
de guérir leurs bobos.

En vente chez tous les bons 
pharmaciens ou marchands. 

Prix Tacts en ja rre  de porcelaine, 
itisfaction garantie ou argent re­

mis.

1con-

I
K I U n p eu  de m o u ta rd e  

d ans le b a in , suffit pour 
in o n d e r  l ’o rg a n is m e  
d 'u n e  n o u v e lle  v ie . 
L ’effet est m erveilleux. 
Si vous vous sentez très 
f a t i g u é ,  a p r è s  v o tr e  
jo u r n é e  de  t r a v a i l ,  
c h e r c h e z  la b o i te  de 
M o u ta rd e  K een dans 
la  dépense.

U n B a in  à  la  M o u ta r d e  
Jetez tro is  cuiller.' s à  tab le  
de m ou tarde  dans de l'eau  
chaude e t  agitez vivem ent, 
puis plongcz-vous-y ! Après 
cinq ou d ix  m inutes, ; : .is 
vous sen tirez refait.

X
UAUNON & SIMARD

H A B IT S  F A IT S  SU R  M ESURE. -I •AVOCATS 
l’uni l inilt C.iigmin,
Cftiuril Simili«1,

„ Edifice Compagnie de Pouvoir. 
KIMOUSKI

Bureau il Mutunc les 1er et je  mardis 
de chaque mois.

%  e«6Ôi
R u e  S t - G e r m a i n - O u e s t , RIMOUSKI

V R R N E ST 1 , LEFA 1V R E
L. I . C j C. A
Successeur hL ’H E M O G E N O L  

qu’il soit pris sous 
forme pilules en fladon de 100 ou 
sous forme liquide 
H E M E G E N O L  FA G U E'I 
les pharmacies.

Prix de l'abonnement au “Progrès du Golfe 11
lil  N U  L, LL.L. 

A v o ca t

*
PAYEZ D 'A VANCE (un an ou ment, à la perte des propriétaires, 
plus) ET  VOUS E PA R G N E R E Z  j la valeur minime du dollar de l’a ­

bonnement annuel.

L E F A 1 V RE  &  i f  G N O NHS ICI MO O IN T M E N T  à  CO. L ’E L IX IR SYNDIC AUTORISE 
, AUDITEUR & LIQUIDATEUR 

DE FAILLITES
147, Cote de I? M ontagne  

QUEBEC.
■Représentant pour le d istric t

Kl MOU S V i, P.

A venue de l ’E v êch é  - R im u u sk L
50 SOUSMansonville, Qué. 

Echantillon gratis sur demande dans
Pour réagir contre cet état de 

choses, les actionnaires du Progrès 
du Golfe ont décidé de ne laisser 
l’abonnement à $1.00 (en Canada ) 
que pour les abonnés qui paieront 
un an d ’avance, épargnant ainsi des 
frais de comptabilité et de recou­
vrement. Quant aux autres, ceux 
qui ne paieront pas d’avance, leur 
abonnement sera d ’une piastre et 
tiquante sous ($1.50), l’augm enta­
tion devant servir à com penser

LS. IU1. R I 0  U X
— A v o ca t —

E d ifice  L a ro u c h e  
A venue de la  C a th é d ra le  

R1MOUSK1, Q ué.
B u rea u  ù S u y ah ec  à  to u s les 

s a m e d is .

P R IM E  AUX A BONN ES QUI 
S A C Q U IT T E N T  D’A V A N CE

Tout abonné qui paye so» abon­
nement UN AN D ’A V A N C E a 
une remise de 50 sous, c’est-à-dire 
que l’abonné demeurant au Canada 
n’a, dans ce cas de paiement ati- 
cipé, Q U ’N E  P IA S T R E  à payer 
et celui qui demeure à l’étranger 
$1.50, COM M E A U PA R A V A N T.

Ce changement dans les taux d’a- 
bonnement a pour but de purger 
les comptes de la Compagnie du 
Progrès du Golfe de la multitude 
d'arrérages qui encombrent ses li­
vres et dont le recouvrement lui 
est nécessaire pour faire face à ses 
obligations.

L ’abonnement a toujours été pay­
able d ’avance. Malheureusement, 
les quatre-cinquième des abonnés 

s ’en occupèrent jam ais et, faute 
le s ’acquitter en temps, ont cons 

laniment obligé l’administration du 
journal à des dépenses de com pta­
bilité et de perception ayant pom 
résultat de réduire considérai)V

i

M u C iM IU .K  ROSSc r

Plaisir
à  i l

A #

R. O. G IL B E R TS171-P O SE S DE KOD AK
Vos poses de Kodak 

sont des rapports impar­
tiels d’incidents marquants 
dans le parcours de votre 
vie, de celle de votre f a ­
mille et de vos amis.

Naturellement, 
voulez que ces poses soient 
les meilleures possibles— 
elles le seront si c’est nous 
qui vous les finissons.

Tout notre ouvrage est 
w it promptement et avec 
soins à des prix très mo­
dérés.

n
mm

v ,et Syndic autorisé, Jiquivatcur de 
•«iHitcs, Compromis entre dé­

biteurs et créanciers. Collect ion 
le comptes et de billets. Audi­
tons et vérifications de livres. 

Achat et vente d ’immeubles. A 
pour les frais généraux (compta- d ial et vente de débenturea. A- 
bilitc, impressions et envois de j chat de billets et de créances, 
comptes, avis légaux, auditions, 
etc.) encourus par leur retard à

P rofit!  1. Notaire®
\ ê J

L. uc G. B E L Z I Iv E ,  L .L .B .,
MUTAI KH, Edifice de la Banque N .iJ 

Avenue de la Cathidrale. RiwouiA-'ncl.

Tout en vous 
régalant de la 
gomme Wrigley,  
v o us  e n  t i r e z  
p r o f i t .

vous
■•EUDORE C O U T U R E ,  I.L.L

N o t a i r e
Pour un service prompt et effi- 

S’adresser àE m ployez- les

^ I M O W O S

cace.
R. O. G IL B E R T , 
"G IL B E R T Edifice Gilbertpayer.

Nos abonnés sont tous invités à 
bénéficier de la prime-remise atta­
chée à leur paiement an ticipé.Pour 
chacun d’eux, une piastre est ba­
gatelle ; mais pour l’adm inistra­
tion et les propriétaires du jo u r­
nal, c’est une grosse affaire de 
n’avoir pas à courir après!

La plupart des abonnements au 
Progrès du Golfe se renouvellent 
à la mi-avril.

Edifice - I
R.uc de l’Evêché 

R m ousk i.
Rimouskt

0 0 . ,
f é l .  B u re a u  : 3-377S Tél. R6*. 2-4480 w

m é d e c i n sD éb iten t 10% de p lu s  de 
bois avec m oins d ’ouvrage 
q u e  to u te  a u tre  scie.

G1MONDS CANADA SAW  C O .. LTD . 
MONTREAL

VANCOUVER. 5T-JC A N , N .O .,
T o r o n t o

I
S. EDOUARD GAGNON

IS ID O R E  BLAIS,

P H O T O G R A PH E , 
R IM O U SK I .QUE

Comptable- Licencié 
Syndic en matière de faillite.

"Audition Municipale et Scolaire, 
une spécialité.

Bureaux : 147, Cèle de la Montagne, 
Itdifice Bossé.

Ql KBEC.

Ur J.-U . I RAI  LALne
à Médecin-chirurgien 

Ave de la Cathédrale, R im ouiki
PAorte cheque repue

I tim o u sk i

Un Grand Hôtel Moderne à Halifax £>i.C Ur l \ - | \  Ü A Ü N Ü NT
O scar B 11 A U L K

Le Pacifique Canadien en aura le contrôle Al fdecin-chirurpUn 
Des hôpitaux de Québec 

Parip et New-York 
Examen et traitem ent: 

aux rayons X et à l'électricité, 
aux rayons ultra-violets, 

au soleil artificiel.
Ave. de l'Evêché,
Téléphone 21

A C H 1TEC TK  A .A.V .Q. 
i ru e  d ’A ig u illo n

Ancien bureau René I \  Le M a y 
— -------------  >. kZH______ -

Q u éb■ærnr
_ z* * C

—■wtav «̂ 1

Em paquetage  
spécial des 

j f ê t e s

% ■y >Ci

P I E R R E  L E V E S Q U Ex VS •••■ : - A d V U IT E O T E  — 
drchttrcle Ji i noui^iu* idifacti du 

muuski.

l iu re u u  : 115 S t-Jeu u , Q uébec

mA \- 4.

Æ Zv Rimouaki" ]>.' " ■i> se- w
K

- » •' -j

W C

Sint\na\Tt dt
Bi? p y / ? Hï3 » l

»!m t m $ w

m
iVK # Toujours la Meilleur 
Ja m a is  ég a lé  d ep u is  40  an s

Dr ALFRED ROWERri: O, i
i  % ' -  'w:

-«-A. x x j t i r y

- A R T H U R  L E PA G E  
Arpenteur-Géomètre 

Gradué de l’Université Laval 
M U N T -JO U , QUE.

Des H ôpitaux  de P a ru  
et N e w -Y o rk

=:<• c

V;*7*i * y

,

f

B # f  1 1

v  <
Spécialiste

ladies des yeux, oreille» 
nez et gorge 

a ivimouski chez le Dr Landry.

" S T ,
'<ÿ■>-1

n V

Wfyt-mrj
> > .

3 #  ^ . ^

i M l l I É l i

Agence de Voyages
1 Arthur LAWSSON

m my

C #WM;-
t nr? m POISSON POUR L’HIVER■P' ilm â

if f  mm P o i n t e - a u - P e r e DOCTEUR Z. VEZINÂ
DES HOPITAUX DE PARIS
Yeux - Nez - Gorge 

Oreilles
Consultations gratuite 

pauvres munis d7un certifie»! 
de leur Curé.
Lundi: 10.39 à 11.30 AJK. 
Jeudi: 4 à 5 P.M.

>> :>

M M
w.

I M t e
a w .  - m ..-.

1 P a s s a g e s  p a r  n a v i r e  a v a p e u r  
pour  l 'E u rop e

Millets émis pour toutes les Lignes 
T ransatlan tiques. Ports d'em- 

| barquement : Montrés) Qué­
bec. H alifax, St-John, New- 

York, P te-au-Père 
Votre patronage respectueuse- 

m et/ sollicité

— T T Morue salée, H areng, E perlau  frais; Pétoncles et 
Saum on de Gaspé, en conserve,

Encouragez la Coopération en adressant vos 
commandes à

La Coopérative d es  Pêcheurs d e Gasçons,
Co. Bonaventure.

a#.....
■ .

T. % ̂.....M ÿ M .p P l•i Xw wvA-« *t»'.
-

aux
Le Nouvel Hôtel “ Lord Nelson

Cetto compagnie possède même la 
moitié des intérêts e t l’on nssuro quo 
la direction du. nouvel hôtel lui sera 
confiée dans une largo mesure. M . 
E. W. Bcatty, président du Pacifique 
Canadien, a déclaré que les conditions 
actuelles dans la ville d ’Halifax jus­
tifiaient am plem ent la construction 
du nouveau “ Lord Nelson” . Los 
statistiques du gouvernem ent indi­
quent en effet quo le trafic touristique, 
par terre e t par vau, y a  é té  cotte 
anuéo do 50%  supérieur i\ l'année 
dernière.

L’ouverture du “ Lord Nelson” , 
qui au ra lieu de bonne heure l’été 
prochain, ne m anquera pas do don­
ner un regain d ’activ ité au tourisme 
dans la  capitale historique do la 
Nouvelle-Ecosse. "  1

H A L IF A X  sorti b ien tô t dotée d 'un  
hôtel m oderne qui rivalisera avec 

ll'3 plus beaux d o n t s’enorgueillis­
sent à l’heure actuelle les plus grandes 
villes du C anada. L a nouvelle en 
a déjit été annoncée il y  a  quelque
temps, mais la  construction e s t __
joiinl hui commencée, e t  les intéressés, 
a» nombre desquels 
premier rang  lo Pacifique Canadien, 
seul ruaintounnt on mesure do fournir 
<iv nouvelles précisions sur l'entreprise, 

> o nouvel hôtel, qui s’appellera 
10 Lord Nelson” , on souvenir du 
Rrand am iral anglais, s’élèvera au 
’entre mémo do la  capitale do la 
rjouvollo-Eeosso, coin des rues Spring 
Lardon e t South P ark , fnco aux 
superbes Jard ins Publies, quo con- 

aissont bien tous ceux qui o n t visité 
Halifax. Ce sera un  Wp t

étages, & l’éprouve du feu, qui comp­
te ra  environ 200 chambres, toutes 
avec salle do bain, e t com portera de 
riches salons e t salles it manger.

Lord Nelson” , dont les

t

165 Rue Lafontaine.L’hôtel
plans o n t . été préparés par la Cio 
H. L. Stevens, do New-York, sera 
de stylo “Géorgien", adapté aux 
exigences modernes. Il coûtera plus 
d ’un million do dollars.

Les travaux d ’excavation en vue 
des fondations o n t été commencés 
le .21 octobre dernier, anniversaire 
do la  bataille do Trafalgar oîi s il­
lustra Lord Nelson. L ’érection do 
l’hôtel sera m aintenant poussée aussi 
activem ent quo le perm ettront les 
circonstances. Le capital nécessaire 
à l’entreprise a  été souscrit on partie 
par la  population d ’Halifax e t on 
partie par le Pacifique Canadien.

RIVIERE-DU-LOUPCAMILLE ROSSuu-

8 0  trouve au Boite Postale 112 Rimouski Qué.
Expertises faites pour trouver prix 

de revient de n’importe quel commerce, 
i Commerçant en gros de bois de tou­

tes sortes, bardeaux et lattes, 
j Spécialité.—Produits de bois de la 

Colombie.
Bois à finir, de 'dimension pour 

grosses constructions, portes, moulu­
res, etc, Agence directe 4* Vancou­
ver.

DR ALFRED POWERS Dr. J. M. GUEVIN
Médecin V étérinairedes Hôpitaux de Paris et New.York.

Spécialités :
Yeux, oreilles, nez et gorge. Exam en de la vue etc.

Réside maintenant à Rimouski. Bureau chez Dentiste Landry.

Téléphone 149-s-J
Toute» les maladiei chez les 

maux sont traité» avec le plu» greed 
soin pir le* procédé! le» pkt» récréa.

RieaoosU.

r
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LE P R O GR E S  DU GOLFE
A R G E N T  a  P R E T E R  |a

I COLLEGE DU SACRE COEUR 
Concours pour le mois de novem­
bre 1927.

Huitième année :vler Jean-Mar-6' 
Lcboutillier, 2e. Léopold Ward, 3e 
Charles-Aimé Caron, 4e Ernest 
Desrosiers, 5e Jean-Baptiste Alain.

Septième année : 1er Georges
Thibault, 2e Jacques Bernier, 3e 
Georges Lévesque, 4e Paul-Emi.s 
Caron, 5e 

Sixième année:

Bwwœvorre mômï|AMQUI >’ Les étudiants F E U  M L L E  M . - A .NOTES LOCALES Quelle que soit la somme que 
besoin d’emprunter, 

GROSSE ou PETITE, je puis

B E A U L I E U—Mlle Valéda Rioux, après un 
jour de deux mois à Montreal est 
revenue passer l'hiver chez sa tan­
te, Mme (Dr) J . Pinault.

Mlle Rioux a ouvert un salon de 
coiffure pour dames chez Mlle Irè­
ne Dion.

et le sportj. vous ayez
FUNERAILLES DE

MME CHARLES VIENS
A V E CNous sommes au regret d'ap­

prendre la mort de Mlle Marie-An­
ne Beaulieu survenue à l'hôpital 
St-François d’Assises, le 6 du 
courant à l’âge de 43 ans.

Elle était la soeur de MM. les 
abbés Chnrlcs-Barromée Beaulieu 
et Adéodat Beaulieu, respective­
ment curés de Stc-Luce et de Ste- 
.Angèle, et de notre concitoyen M 
Orner Beaulieu, auxquels nous of 
Irons ! expression de notre respec 
•lieuse sympathie.

Les funérailles ont eu lieu ce 
matin en l'église de Ste-Lucc.

Si dans les rangs séniors, l'or 
ganisation sportive, pour la pré­
sente saison, languit nécessaire­
ment, je ne crois pas qu'il en soif 
ainsi chez les juniors, car la réor­
ganisation du club des Etudiants 
va très bien. Ces jeunes amateur; 
ayant légitimement- la bile échauf­
fée par les beaux succès de l’an 
passé, au Forum, se préparent 
d'un pied ferme. L’ancien gérant 
a transmis les rennes du pouvoir à 
un collègue qu'on peut qualifier 
de “vir egregius." Donc il est su," 
que la barque atteindra un port 
non moins favorable. Notre gar­
dien de buts nous a quittés pai 
amour pour Esculape, mais son

Zvous la procurer pourvu que vous 
offriez, en gage de remboursement, 
des GARANTIES FONCIERES 
Je PREMIERE CLASSE, incon­
testablement CLAIRES et COU­
VRANT DOUBLEMENT le mon­
tant demandé. Ces garanties de­
vront être localisées dans des en­
droits proches de Rimouski et pas 
trop éloignés du chemin de fer. 
pour être visitées 
frais. L’examen 
l’évaluation des 
seront confiés à des experts en 
placements immobiliers. Pour con­
ditions, écrivez à :

LES GALETTES 
DE LEVAIN 

ROYAL

Mercredi, le 30 novembre, a été 
chanté en l'église d’Amqui le ser­
vice de dame Célma Lepage, épou­
se de Charles Viens, père. Outre 
son époux, la défunte laisse pour 
pleurer sa perte, un frcre, M. H/- 
polyte Lepage, de la Malbaie, une 
soeur, Mme ( Vvc) Jean Paradis. 
d’Amqui, ses petits-fils: M. l’ab­
bé J.-Ernest Viens, MM. Albert, 
Emile, Charles-Aimé, Camille et 
Léopold Viens, d’Amqui, Alcide 
Viens, de Mont-Joli, Oscar Viens, 
étudiant à Rimouski ; ses petites- 
filles, Mme Ambroise Gauthier 
(Sylvia), Mme Alcide Gauthier 
(Eliane), Mlles Valentine, Rolan­
de et Lina Viens.

Le service fut chanté par son 
petit-fils M. l'abbé Ernest Viens. 
Li dépouille mortelle était portée 
par ses petits-fils : Albert, Emile,
Charles-Aimé, Léopold et Oscar 
Viens.

Ses funérailles ont eu lieu au m<-

—iM. et Mme Wm Racine, née 
Ross (Marthe), font part à leurs 
parents et amis dc la naissance d’u­
ne fille née à l’hôpital St-Joscph e: 
baptisée le 5 du courant sous les 
prénoms de Maric-Marthc-Made- 
leine-Françoise. Parrain et mar­
raine. M. Wilfrid Ross et Mlle 
Géraldine Ross, oncle et tante k 
l’enfant. Porteuse, Mme J.-Bte 
Ross, sa grand'maman.

Ls-Phil. St-Laurent.
1er Joseph Le- 

2c Yves Alain, 3e Hervé I . %a Qualité 
fiUis élevée 

fîour au-delà 
de so ans

blond,
Blais. 4e Adrien Michaud, 5e Raoul 

6e Georges Carneau, 7" 
Lévesque, 8c Yves-Marie

ta

Isans trop de 
des TITRES et 

IMMEUBLES

Pillion,
Maurice
Marmcn, 9e Léo-Paul Caron, 10e
Wallace Burgess.

Cinquième année :
Rousseau, 2c Réné Delisle, 3e Gil­
les Gagnon, 4e Gérard Laçasse, 5.i 
Louis Dumais, 6c Antoni Beauchcs- 
ne, 7c Aurvle Beauchcsnc. 8c Hen 
ri Michaud, 9c Rosaire Carneau, 
10e Edmond Côté.

Quatrième année : 1er Edgar Lé 
vcviue, 2c. Philippe Bouchard, 3e 
Edmond Lévesque, 4c Adcodat 
Saucier, 5c Philippe Morin, 6e D.i 
niel Poirier, 7e Rolland I.cbel. 8c 
Paul Dion, 9c Louis-Philippe The­
riault. 10e Joseph Boucher.

Troisième année : 1er Antonio 
Gagnon, 2c Hermann Laçasse, 3e 
Willie Burgess, 4e Conrad Heppell.

Gabriel Gentil. 7e Louis-Geor­
ges Lamontagne, 8e Xavier Légaré. 
9e Paul Ringuet, 10e Auguste Li- 
zotte.
Deuxième Année : 1er Raymond
Bouchard, 2e L.-Philippe Trem­
blay, 3e Claude Gagnon, 4e Lucl- 
ger Lepage, 5e Léonard Garou, 6e 
Mi ville Deschênes, 7e L.-Roger 
Tremblay, 8c Rolland Tremblay, 
9e A.-A. Lévesque.

Première Année : Fernand Dubé. 
Pierre-Paul Deschênes, Ephrem 
Gagné, Alcide Proulx, Guy Ross, 
Paul-Emile Leblond, Jean-Paul 
Lauzicr, Arthur Boucher, Charles- 
Eugène St-Pierre. Lépold Bossé.

Préparatoire: 1ère division :
Maurice R. Ouellette, Lucien La­
çasse, J.-E. Sirois, Antoine Côté, 
Léonard Gosselin.

2ème Division: Jean-Bte Poirier 
Horace Deniers, Louis XVI Ton- 
cas, Joseph Meunier, Aurèle Yoc- 
kcll. "

1er MauriceEFFICACITE
L’épinglcttc perdue par Mme 

'■ri Vaclion lui a été remise par sa 
filleule, Mlle Blanche-A lice Desro­
siers, enfant de M . Pcchcvin Jos 
Desrosiers, aussitôt après publica­
tion de l’annonce dans nos colon­
nes .

X
CASE POSTALE 190

RIMOUSKIremplaçant est plein de bonnes cs- 
Lcs 'étudiants désirentSt-Anaclct

PEU MME VITAL BOUILLON
perances. 
beaucoup la réorganisation des au­
tres clubs juniors, afin d ’offrir en

SON NOUVEAU CATALOGUE 
l.a librairie Granger Frères Jri 

mitée, 32 rue Notre-Dame Ones', 
vient de publier un très joli catalo­
gue illustré île 16 pages, donnant 
une idée des jolis cadeaux qu’on 
trouve dans cette maison, dans ses 
différents rayons : “Littérature
pour enfants” et dans les belles re­
liures : “Littérature française”,
“Littérature religieuse” et "Litté­
rature canadienne”.

En outre, un joli assortiment 
d’articles religieux, d’articles de pa­
peterie : Boites de papier à lettres, 
encriers, garnitures en cuivre et en 
métal argenté et tout ce qu'il faut ( 
pour le secrétaire.

Les articles en cuir tels que: é-‘ r q„ 
entières, liseuses, porte-lettres ctc.,1 Lcs lots Nos 340> 34, %,
sont aussi illustrés amsi que q t t e l - ! ^  34y et ^ rtie s  de 350,'353 
ques jeux, de société. ^-4

Ce joli catalogue est envoyé gra­
tuitement sur demande.

A VENDRELe 2 du courant, s’éteignait pieu­
sement dans le Seigneur à l’âge de 
81 ans et 10 mois, dame Philoinc- 
ne Michaud, épouse de Vital Bouil­
lon.

core au public de Rimouski d’ex­
citants morathons. Bel idéal, sans 
doute! Je ne dirai pas que les 
joueurs ont signé leur contrat 
moyennant un salaire, car qui ne 
sait pas qu’un club naissant est 
forcé, selon l'expression du bon­
homme Lafontaine, “de manger 

s fonds avec ses revenus’’.

PROVENANT DE FAILLITE 
1 caisse enregistreuse “National” 

no. 442 avec système de bordereau 
et coupons aux clients, très peu 
usagée d ’une valeur de $317.00.

A prompt acheteur vendrai 
$145.00.

deux choses:trait prouve 
l’efficacité de notre service d’an-

Ce

nonces, et la probité de la jeune 
Desrosiers à qui nous offrons nos 
sincères félicitations.

Scs funérailles ont eu lieu le 5 
au milieu d’un grand concours de 
parents et d’amis.

La levée du corps fut faite par 
M . l’abbé Desrosiers, vicaire de 
la paroisse. Le service fut chanté 
par S. G. Mgr Léonard.

Portaient le corps, ses trois ne 
veux. MM. Valmore et Joseph La­
voie, Joseph Fournier son gendre, 
M. Hermenégilde Lévsque.

Assistaient aux funérailles, 
et Mme Etienne Banville, M. e; 
Mme Martial Bouillon, St-Anaclet. 
M. et Mme Hermené Lcvesquc. 
St-Gabriel, M. et Mme Fortunal 
Bellavance, Amqui, M. et Mme 
Romuald Paquet, Causapscal, M . 
et Mme Joseph Lévesque, St-MoY- 
se. M. et Mme Euclide Fournier. 
St-Anaclet, Mlles Victoria Bouillon 
Qmérille Bellavance, Marie-Ange 
et Rose Bouillon, M. et Mme Cy­
rille Lavoie, M. et Mme Jos La­
voie, M. et Mme Joseph Lavoie, 
M. et Mme Valmore Lavoie,, M 
et Mme Félix Côté, tous de St-A­
naclet, M. et Mme Hermené Bottil 
Ion, Ste-Luce, M. et Mme Joseph 
Fournier St-Anaclet, M . et Mme 
Auguste Vignola, Ste-Luce, M. J.-
A. Bouillon, St-Anaclet,-M Ludger 
Lavoie, M. Pierre Brisson, St-Ana 
clct, M. et Mme Pierre Lepage, 
et beaucoup d'autres dont les noms 
nous échappent..

La défunte laisse pour la pieu 
rer, outre son mari, trois fils, MM . 
Martial" Bouillon, de St-Anaclet 
Alfred Bouillon, de Québec, et A- 
délard Bouillon, de Dawson; tro:s 
filles Mmes Ilcrm . Lévesque (A 
deline), de St-Gbriel, 'Fini Des 
chesnc (Adèle), de St-Qucntin, N
B . , Fortunat Bellavance (Adélia 
Amqui, et une foule de petits-c 
fants et d’arrière petits-enfants.

Nos sincères condoléances à la 
famille éprouvée.

lieu d’un grand concours de pa­
rents et d’amis. Dans l’assistance 

et Mme E-
pour

M.m remarquait : 
douard Gauthier, M. et Mme Picr- Garantie en parfaite condition. 

Visible en tout temps chez,
Ulric Verreault. 

Baie-des-Sablcs, Que.

5  U

re Gauthier, M. Cyprien Guimon i, 
M. Edmond McNicoll,, M. Philip­
pe Poitras, Mlle Alberta McNico), 
Amqui; M. Pierre Viens, Price; 
Mlle Angcle Gauthier, M. Ernest 
Poulin, M . J R .  Dionne, M. c 
Mme Camille Raymond, M. Aug. 
Côté, M. G .-L . Dionne, M . P.. 
Mme Louis Gagné, Mme Emile 
1 ‘.agné, M . Ernest Viens, d’Am­
qui, M. Xavier Théberge, Mme 
( Vve) Hardy St-Moïse. Mlk; 
I P né'line Lepage, Sayabec, et mu 
foule d’autres dont les noms nous

I.cur uniforme sera à peu près 
le même que celui de l’an passé, 
sauf quelques modifications de lion 
ton. Mais, l’autre jour, chose assez 
bizarre, les officiers du club, ci 
train de réorganiser, ont trouvé, à 
leur grand regret, la combinaison 
de leur voûte renfermant les fi­
nances irrémédiablement mêlée.

Leurs travaux d’organisation 
sont suspendus jusqu’à ce qu’on 
ait résolu ce difficile problème. 
Espérons qu'il se trouvera des ri­
mât eur assez généreux pour leur 
aider à démêler cette diablesse de 
combinaison.

/
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YlvFNTE PAR LE SHERIF * 
Dame Aubin vs Dîne Léon] 846ÈvV-

M.

Sur Terre ou Mer
/

355. au cadastre officiel de 
Ste-Flavie, avec bâtisses.

Vente à l'église de Mont-Joli, le 
120 décembre à UNE HEURE F.Le THE

K IN G
COLE

échappent.
La famille Vièns a reçu de nom­

breux témoignages de sympathies 
et offrandes de messe.

A la famille en deuil le “Progrès 
du Golfe” offre l’expression de sa 
■ncère sympathie.

M.

Faites Votre 851 Poirier vs Chassé.
, Les lots nos. 450, 600 et 601 
| cadastre officiel de Métis,
I bâtisses.

Vente à l’église de Métis, le 20 
|décembre à DIX HEURES A. M.

Chs. D’Anjou, Shérif

Sganarelle.
i Chroniqueur officiel du club des 
Etudiants.)

auSAVON avec

et économisez de l'argent!
Tout ce ou’il faut, c’est 
de la graisse de rebut et delà

*

Que s ign ifie  le 
m ot R imouski? LESSIV E!

flogonneeT
CILLETTI

VOYAGE EX TERRE SAINTE No. 37CYR, Co. Bonav.
Un groupe de Canadiens-fran­

çais feront cet hiver une excursion 
organisée par les Voyages Hone de 
Montréal, au pays de l’Orient. Ce 
sera à proprement parler, une croi­
sière complète de la Méditerrannée 
combinée avec la visite des lieux 
Saints, en Palestine ; ce voyage sera 
sous la direction de sa Grandeur 
Monseigneur J.-FI. Prud’homme, 
évêque de Prince Albert et de Sas­
katoon .
Les parcours sur mer seront effec­
tués exclusivement par les services 
de navigation française; soit les pa

“DE
de la Cie Générale 

Transatlantique et sur les paque­
bot; “ANCHOR” et MARIETTE 
PACHA” des Messageries Mariti­
mes .

j Canada
, Province dc Québec 
District dc Rimouski 
No. 1269

COUR DE MAGISTRAT 
Comté de Matane 

Siégeant à Mont-Joli 
Alphonse Beaudet, de Mont-Jo- 

" |li. comté de Matant, marchand y 
6 | faisant affaires sous la raison so- 

■dale “Beaudet & Cie

Rimouski est un mot micmac 
pii. d’après les uns, veut dire ri­

vière du eliicn, et. d’après l'inter­
prétation des autres, terre à l'ori- 
i/iial ou maison du chien.

L'une ou l’autre interprétation 
peut avoir son sens. En effet, les 
Sauvages ont l’habitude de nom­
mer les lieux de leurs passages 
et leurs séjours d'après les incom­
modités qu'ils rencontrent, par ac­
cident, ou des difficultés qu'ls 
éprouvent sur leurs routes ou 

de la commodité des

M . et Mme Albert Cyr ont eu 
la grande douleur de perdre un de 
leurs fils, Jean-Edgar, décédé le 2 
décembre, à l’âge de onze ans et 
onze mois. Ses funérailles eure.'.i 
lieu au milieu d’une foule considé-

3ème Division : Charles Ringuet. 
François-Xavier Fournier, Gaston 
Poirier, Robert Lagacé, Elie-Albert 
Ouellette.
NOMS DE CEUX QUI ONP 
CONSERVE TOUTES LEURS 
NOTES PENDANT LE MOIS 

Léopold Ward, Georges Thi­
bault, Jacques Deschênes, André 
Proulx, Edmour Garon, F.lzénr 
Tremblay Antoni-' Morissette. E- 
ntilc Fournier. Léo-Paul Garon, Y 
ves-Marie Marrnen, Raoul Fillion, 
Adrien Michaud, Yves Alain, Vic­
torien Leblond, Maurice Rousseau, 
Anton: Beauchesne, Gérard Des­
rosiers. Onésime Bouillon, Ls-Phil. 
Thériatilt, Rolland Hcppcll, Edgar 
Lévesque, Edmond Lévesque, Rol­
land Lebel, Lucien Grenier, Daniel 
Poirier, Joseph Du mais, Séraphin 
Proulx, Gonzague Rioux, Xavic- 
Légaré, Hermann Laçasse, Conrad 
Hcppcll, Léopold Gamache, Hervé 
Gagnon, Yvon Desrosiers, G. Ga­
gnon, L. Garon. R. Gosselin, L -P. 
Tremblay M. Deschênes, Rolland 
Tremblay, Paul-Emile Leblond, 
Paul-Emile Grenier, Fernand Du- 
bé, Fernand Rioux, Bernard Val­
lée. Roger Rioux, Gérard Lizottc 
Guy Ross, Georges-Henri I amou­
reux, GeorgesArmand Lepage, 
Maurice-Rénée Ouellette, Lucien 
Laçasse, Joseph-Edouard Sirois, 
Antoine Côté, Aimé Garon, Char­
les Ringuet, François-Xavier Four­
nier, Robert Lagacé, Elie-Albert 
Ouellette, Yvon Harrisson, Léo­
nard Gosselin, Henri Rousseau, E- 
milio Lebel, Jean-Marie Desrosiers. 
Maurice Ouellette.

JJfrect/ons Çom p/èteis 
à/Inferieur de Chaque Cbn/stre
VOTRE EPICIER VEND CE PRODUIT!

râble de parents et d'amis.
Il laisse pour pleurer sa perte 

"litre son père et sa mère, tr<> 
frères, Norbert. Léopold, Dona: ; 
cinq soeurs. Mme Alphonse Bouil­
lon (Maria). Mlles. Alberta, Evi. 
Rita et Lucienne.

Le cortège funèbre sous l’habiie 
direction de M . William C,Inzer 
quitta la maison mortuaire à 8 hr> 
pour l’église paroissiale. Le service 
fut chanté par M . l’abbé François- 
X . Constant Najotte.

Les porteurs du corps étaient 
Arsène Babin. Gênais Bu 

jold, Ernest Bourdages, Réné T’riè- 
Adorice Bourdage portait

) \
TOP

M.
A Demandeur

Gédéon Bavard du même lieu 
— restaurateur, maintenant de lieux

Défendeur

vs

AGENTS DEMANDESencore
lieux qu’ils parcourent soit qi 
ces sites leur paraissent pim 
agréables à la vue soit qu' 
[missent se procurer avec plus d’a­
bondance le gibier ou le poisson. 
Quiconque est demeuré à Rimous­
ki connaît que cette partie du fleu­
ve entre la terre ferme et l’ilc St- 
Barnabé n’est pas navigable à ma­
rée basse, même pour les esquifs 
les plus légers. Les Sauvages de 
valent éprouver alors un certain 
mécontentement de ce retard, car 
force leur était d’attendre la m? - 
réc-montantc pour atteindre la cô­
te sud et l'embouchure de la ri-

. inconnus,"FRANCEquebots
GRASSE"

et Salaire et commission pour bons 
agents actifs, sont offerts par E. 
Bélanger, gérant de district de la 
Capital Life Assurance Co. à 
Mont-Joli.

S'aresser en personne ou par 
lettre au soussigné,
J N O no 37

&
Oscar Larrivé, de Mont-Joli, com­
té de Matane, marchand,

Tiers-saisi
Il est ordonné au Défendeur dc 

comparaître dans le mois. 
Mont-Joli 23 novembre 1927.

D.-E. Landry,
G. C. Mag.

Le départ aura lieu de New 
York le S février, 1928 à bord du 
paquebot “FRANCE” qui effec­
tuera alors une croisière spéciale 
en Méditerrannée et l'itinéraire 
comprendra les endroits suivants : 
Yigo, Casablanca, Gibraltar, Alger, 
Naples avec séjour à Rome, Athè­
nes, Constantinople, Smyrna Rho­
des, Lernaca, Beyrouth, Baalbecl:, 
Damas ; puis ce sera la Palestine 
avec visite de Nazareth Cana, Tibé­
riade. Caphamaum, Jéruslem, la 
Mer Morte, Jéricho, Bethléem ; l’E­
gypte avec séjour au Caire et ex­
cursion aux Pyramides et à Mem­
phis : puis départ pour Alexandrie, 
embarquement à destination le 
Marseilles. Il y aura enfin pour 
compléter cette tournée, un séjour 
d'une semaine à Paris.

L’on se rappelle que Mgr J .- I I . 
Prud’homme avait été le Directeur 
spirituel du Pèlerinage officiel des 
Canadiens-ifrançais à Rome pour 
l'Année Sainte ; Les personnes qui 
faisaient partie de cette excursion 
eji avait gardé un souvenir impé­
rissable et déjà un grand nombre 
de ces anciens voyageurs, en appre­
nant que Monseignur Prud’homme 
devant se rendre en Terre Sainte 
ont prié les organisateurs de leur 
réserver leur place pour cette in­
téressante croisière au pays dc l’O 
rient vers ces contrées qui présen­
tent qne diversité si frappante et 
évoquent tant de souvenirs.
"HOMMES DE CHANTIERS

Dernier envoi d’hommes pour 
Mistassini, la semaine prochaine. 
Voilà une chance dont il faut pro­
fiter, car les demandes à gros Sa­
laires sont rares.

MM.
E . Bélanger, 

Casier postal 159 
Mont-Joli.

St Octave de Métis M. No. 37re.
'a croix.

Le deuil était conduit par son 
père, M . Albert Cyr. sa mère, née 
Angélique Ferlât te, ses frères ses 
soeurs, ses oncles et ses tantes, M 
et Mmes Napoléon Boissonncar, 
Louis Lévesque. Jean P.rière, Ga­
briel Garant. Pierre Bujold. Mme 
Honoré Bujold, Mlles Rita et F. 
dwidge Bujold, Germaine B ri ère. 
MM. Gilbert.
Raymond Cyr.

—M . et Mme Octave Bérubc. 
de Padouc étaient récemment iê  
hôtes de M . et Mme Jos Bouchar J

—-M. et Mme Octave Pelletier. 
M . J .-B . Pelletier, de St-Pasc.i' 
et M . Etienne Pelletier, de St-D< - 
nis, étaient en visite chez des pu 
rents à la fin du mois.

—M . J . Duiron et Mlle Bertha 
Doiron sont de retour de Camp 
belton, N.

—M . J . B rousseau, dc Québec 
était de passage à St-Octavc, la 
semaine dernière.

—-M . et Mme Zenon * Pelletier 
de Lévis étaient en promenade chez 
M . Thomas Pelletier dernièrement;

—MM. Joseph et Edmond I.é 
vesque qui ont passé l'été à Mont­
réal sont de retour dans leur famiî-

A VENDRE2 pees par 1 col
Une aubaine pour quelqu’un qui 

voudrait s’établir promptement, li­
ne maison de 8 appartements, bien 
finie en dehors et dedans, peinture, 
lumière, eau courante, est situ le 
sur la rue principale à quelques 
pieds de l’église, aussi boutique de 
forge près de la maison, tous les ou­
tils nécessaires ainsi que le fer. Une 
grosse clientèle, à un prix très bas 
Pour plus d'informations, veuille 
vous présenter chez

NOUVEAU COCHER
Emile Huot sera à la dispo­

sition de toutes, personnes,, comme 
cocher. Satisfaction garantie.
Tel. 72.
1 *fs no. 37

M.

vière sur les bords de laquelle ils 
habitaient pendant l’été. On com­
prend alors leur mauvaise humciv 
de ce repos forcé durant quelques 
heures, et de là rivière de chien.

On sait qu’autrefo's dans les 
premiers temps du pays, la chasse 
était très abondante dans nos fo­
rêts. A Rimouski surtout et dans 
ses environs l’orignal se trouvait 
Galéc no. 6. x
en grande abondance, aussi le chas­
seur après quelques heures dc cour­
tes à travers les bois revenait à 
son logis, toujours chargé ds dé­
pouilles de cet agile animal, et de 
là. terre ù l’origtialL

Mrg La flèche donne une autre 
interprétation au mot Rimouski. 
Rimouski, dit-il, signifie demeure 
dc chien. Du sauteux animousk, 
chien, et k: ou gi demeure. En 
changeant n en r on aura rimouski. 
demeure dc chien. Les Sauvages 
sans doute, découvrirent dans leurs 
courses à travers les bois plusieurs 
tanières habitées par des animaux 
sauvages ressemblant beaucoup à 
nos chiens d’aujourd’hui.. C’est 
possible que ce nom demeure de 
chien vienne de ce que les indigè­
nes aperçurent quelques-unes des 
tanières et donnèrent au lieu le nom 
de Rimouski.

"%

Prière,Auguste A VENDRE
Un cheval, pesant environ 1200 

Prix raisonnable pour un 
prompt acheteur.

Naz. Bégin. St-Otave de Métis, 
ou à Henri-A. Martin,

Comptable public,
No. 37 J . N. O.

B.

lbs.De nombreuses offrandes ce 
messes, de bouquets spirituels, et* 
ont été offertes à la famille.

Aux parents en deuil nos sincè­
res sympathies.

J.-A. Fournier, 
forgeron,
Mont-Joli.

4 fs. nos. 36-37-38-39

LUCEVILLE
le —Dimanche dernier a été bap­

tisée Marie-Françoise, enfant de 
M . et Mme Auguste Lcchasscur..

Parrain et marraine, M. Mme 
Frs-Xavicr Pelletier, de Val-Bril­
lant. Porteuse Mme Jos-Frs Pelle­
tier, dc Val-Brillant, grand’mère 
dc l’enfant.

—Ces jours derniers étaient de 
passage chez M. et Mme Léchas- 
scur, leur fille Mme Jos-Frs Pel­
letier, dc Val-Brillant. Après un 
séjour de deux mois aux Etats-U­
nis, ils revenaient dans leur famil-

LES HAUTEURS—M. Rosaire Bellavance d’Am­
qui est de passage à St-Octave.

—M . l'inspecteur J .-A . Laiic a 
fait la visite des écoles de la pa­
roisse la semaine dernière.

—‘M . Emile Soucy est de retour 
d’un voyage dans la Baie des Cha­
leurs.

—M. Albert Roy, de Lévis é- 
tait en visite au commencement de 
la semaine chez des parents.

iMlie M .-B . Pelletier, M. J . 
B. Pelletier et son fils, de Ste-Flo- 
rcnce étaint en promenade chez 
M. Thomas Pelletier.

—iM. et Mme Thomas Pelletier 
sont partis jeudi matin pour Qué­
bec où ils passeront l’hiver.

—MM. Donaldo Fortin et Louis 
Dassylva sont partis pour Ste-An- 
pe-de-iBeaupré..

—M . et Mme Alphonse Dcschê- 
ncs, née Lévesque (Anne-Marie) 
font part à leurs parents et ami­
de 1a naissance d’une fille née le 4 
et baptisée le même jour sous les 
prénoms de Maric-Angc-Isabclle.

Parrain et marraine, M. et Mme 
Pierre Deschênes, grands parents 
de l’enfant.

Votre vue d im inue-t-elle ?
Pourquoi laisser s’accentuer cette faiblesse de vos yeux qusnd 1 

e*t si facile d ’y rémédier per des verres bien ajustée.
précaution prise maintenant vous exemptera des Mlir** à 

1 age où les négligences du passé se changent en regret.

J. A. G E N D R E A U
Accumulateurs Résidence à St-Fabien.

Membre de l’Association des Optométristes et OptWene de 
- de la Province de Québec.

Le meilleur Optométriste-Opticien connu.
Bureau à MONT-JOLI, le 1er lundi de chaque mois à FHM  

Lavoie rue de Té Station.
Bureau à MATANE, tous les lers mardi de chaque 

mois, chez M ^  G. Rioux, agent de la "Metropolitan Life." 
Bureau à AMQUI, Hôtel Lang is, le 2cme lundi de chaque m *  

Prix raisonnables. Satisfaction garantie.
Coneuhado n gratuite,

le. J ’ai le plaisir d’annoncer aux 
propriétaires de récepteurs radioté- 
léphoniques que j ’ai fait l’acquisi­
tion d’accumulateurs.

Je garantis entière satisfaction et 
livraison rapide.

Aille Antoinette Pelletier ét'iif 
de passage ici, après avoir visité 
ses parents de Montréal et <lc Qué­
bec .

—M . l'abbé André Desrosiers, 
curé de Matnpédia était chez ses

parents la semaine dernière.
Rimouski

Pour John Murdock.
PAUL VACHONEugène Gagné,Les noms géographiques

par Pierre-Georgçs Roy. — —Rimouski.


